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Des Equipements modernes, 
450 tonnes de productions 
maraîchères en première cam-
pagne et 100 emplois crées par 
l’Agence REVA dans le village 
de Djilakh 

 

L e Président de la Républi-
que, Me Abdoulaye 
Wade, a procédé, le Lundi 
21 Avril 2008, à l’inaugu-

ration du pôle d’Emergence Agri-
cole de Djilakh, situé dans le dépar-
tement de Mbour, plus précisément 
dans la communauté  rurale de 
Sindia, à 17 km de Ngékhoh. 

Djilakh, un village de 10 quartiers 
et 169 ménages, à qui cette ferme 
moderne a offert une centaine 
d’empois de jeunes agriculteurs sur 
financement du Royaume d’Espa-
gne. L’Empresa de Transformacion 
Agraria S.A. (TRAGSA), Agent 
d’exécution de la Coopération 
Espagnole, collabore avec 
l’A.N.REVA sur ce site.  

 Ces fermiers d’un genre nouveau 
au Sénégal y investissent les cré-
neaux porteurs de la production 
maraîchère en utilisant la technique 
d’irrigation de pointe du goutte-à- 
goutte. 

Le pôle d’émergence agricole de Dji-
lakh, qui s’étend sur 50 hectares, est la 
première réalisation de l’Agence 
nationale du Plan de Retour Vers 
l’Agriculture (ANREVA) dans le 
cadre de la féconde coopération entre 
l’Espagne et le Sénégal. Un investisse-
ment de plus de 350 millions de francs 
CFA a notamment permis de réaliser 
un forage équipé, un réseau d’irriga-
tion, un bâtiment d’exploitation, une 
piste de production et une clôture 
grillagée. Ces infrastructures ont été 
mises à la disposition des produc-
teurs, gestionnaires à part entière de la 
ferme, par un contrat de concession 
entre l’A.N.REVA et l’Union de leurs 
GIE. 

Un programme de formation profes-
sionnelle accompagne le processus 
pour permettre aux bénéficiaires de 
maximiser le profit par l’augmenta-

tion des rendements et l’amélioration 
de la qualité. 

Entrant de plein de pied dans les 
échanges internationaux, les exploi-
tants de Djilakh négocient des 
contrats commerciaux des opérateurs 
exportateurs avec des opérateurs 
avant de s’engager dans une campa-
gne de production. 

La première campagne  a concerné 
une production de melons, de pastè-
ques et de courges au profit d’un 
exportateur. 450 tonnes, toutes spécu-
lations confondus, ont été produits 
avec un revenu net de près de 25 
millions de francs CFA. 

Ce pôle, à l’évidence ouvre une ère 
nouvelle : celle de la réalisation effec-
tivement du judicieux concept de 
retour massif vers l’agriculture sous 
l’impulsion de l’Agence REVA. Le 
gisement de nouvelles opportunités 
d’affaires ainsi ouvert va surtout 
profiter aux jeunes chômeurs et sous-
employés . 

 

Quand le REVA devient une réalité: 
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   MOTS :   Retour vers la terre... 

L e retour vers la terre est rendu 
nécessaire et urgent par les pro-
fonds déséquilibres socioéconomi-
ques résultant d’un exode rural 
massif vers des zones urbaines à 
faibles opportunités d’emploi.  

Il est aussi rendu nécessaire et 
urgent  par les impératifs de souve-
raineté alimentaire et de lutte 
contre la pauvreté dans un monde 
à crises alimentaires, économiques 
et financières récurrentes. 

Il est enfin rendu  nécessaire et 
urgent par la position centrale que 
le secteur agricole, principal em-
ployeur de la population active,  
occupe dans notre Stratégie de 
Croissance Accélérée.  

Le retour vers la terre est bien un 
défi à grands enjeux. Chaque sec-
teur d’activité, chaque catégorie 
d’acteurs économiques et chaque 
composante sociale du pays est 
interpelé. 

Voilà donc «  REVA  INFOS», bulle-
tin mensuel du l’A.N.REVA, pour 
des échanges ouvertes, variés et 
dynamiques entre toutes les parties 
prenantes. 

« REVA INFOS » pour voir, ensem-
ble, comment faire de notre agri-
culture un vecteur de croissance et 
de développement durable. 

« REVA INFOS » pour concrétiser la 
vision d’un Sénégal Emergent, éman-
cipé de la pauvreté et de l’insécurité 
alimentaire. 

Malick BÂ 

El Hadji Malick SARR  

Directeur Général A.N.REVA 
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Le Gouvernement du Sénégal entend s’impli-Le Gouvernement du Sénégal entend s’impli-
quer au premier chef dans l’impulsion du quer au premier chef dans l’impulsion du 
retour vers l’agriculture par l’allocation de retour vers l’agriculture par l’allocation de 
ressources du Budget Consolidé d'Investisse-ressources du Budget Consolidé d'Investisse-
ment (BCI) à la réalisation de fermes. Un ment (BCI) à la réalisation de fermes. Un 
effort substantiel a été consenti en 2007 au effort substantiel a été consenti en 2007 au 
profit de quatre communautés villageoises.profit de quatre communautés villageoises.  

C e financement du BCI 2007 a, 
essentiellement, concerné la réha-
bilitation de périmètres inexploi-
tés. Il s’agit des fermes de Ti-

vaouane Peulh dans la région de Dakar, de 
Darou Ndoye (Thiès), de Ndiéguène (Thiès) 
et de Kirène (Thiès) 

TIVAOUANE PEULH 

D’une superficie de 11 hectares, la ferme de 
Tivaouane a été réhabilitée par un finance-
ment de 35 millions de francs CFA. 

Les investissements ont porté sur l’acquisi-
tion d’une nouvelle pompe équipée d’un 
dispositif optimal de sécurité : une armoire 
de commande neuve et un démarreur élec-
tronique, une clôture grillagée, un réseau 
d’irrigation goutte à goutte. 

Les 40 exploitants installés dans la ferme sont 
organisés en deux (02) groupements d'intérêt 
économique (GIE). Ils entament, avec l'appui 
de l'Agence, leur première campagne de 
production au cours de la saison hivernale 
2008. 

DAROU NDOYE 

La ferme de Darou Ndoye a été aménagée 
sur 10 hectares au coût de 52 millions de 
frans CFA. La réhabilitation a concerné la 
régénération et l’équipement d’un forage 
ainsi que la pose d’un réseau d’irrigation par 
aspersion. Une clôture neuve a été aussi 
installée pour sécuriser le domaine. 

 Le processus de mise en valeur a été conco-
mitamment amorcé par la sélection d’une 
quarantaine de jeunes exploitants sous la 
supervision d’un comité de sélection placée 
sous l’autorité du Sous-préfet de l’arrondisse-
ment de Méouane et impliquant les acteurs 
locaux, avec un engagement particulier des 
chefs de villages des douze (12) communau-
tés polarisées par la ferme. La clé de réparti-
tion convenue d’un commun accord prévoit 
l’intégration de deux (02) diplômés des écoles 
de formation professionnelle agricole à côté 
des 38 jeunes issus des villages susvisés. 

Les exploitants sont organisés en deux (02) 
GIE et entame, pour l’hivernage 2008, la 
première campagne de production de la 
ferme. 

NDIEGUENE  

La réhabilitation de la ferme de Ndiéguène a 
coûté plus de trente (30) millions consacrés à 
la pose d’une clôture grillagée, d’un réseau 
d’irrigation goutte-à-goutte et à l’aménage-
ment d’un dispositif d’approvisionnement en 
eau de la pépinière. 

Sa superficie agricole utile est de dix (10) 
hectares sur lesquelles sont installés quarante 
(40) exploitants agricoles organisés en deux 
(02) GIE.  

KIRENE  

Les travaux de réhabilitation du périmètre de 
Kirène, à hauteur de plus de trente cinq (35) 
millions de francs Cfa, ont été consentis par 
l’Agence et porte sur l’installation d’une 
nouvelle pompe équipée d’une armoire de 
commande neuve et d’un démarreur électro-
nique. En collaboration avec le PMIA, cent 
soixante (160) producteurs, organisés en huit 
(08) GIE, y sont installés pour la mise en 
valeur de quarante (40) hectares. 

Outre les fermes  financées par le BCI, l’A-Outre les fermes  financées par le BCI, l’A-
gence s’active aussi sur les périmètres de de gence s’active aussi sur les périmètres de de 
Djiakhar, de Ndouloumadji et de Khombole.Djiakhar, de Ndouloumadji et de Khombole.  

DJIALAKHAR ET NDOULOUMADJIDJIALAKHAR ET NDOULOUMADJI  

Situés dans la zone d'intervention de la 
SAED, ces deux fermes ont été réfectionnées 
dans le cadre du Programme National d'Au-
tosuffisance en Riz (PNAR) et programmés 
pour une mise en valeur agricole pendant 
l'hivernage 2008-2009. 

KHOMBOLEKHOMBOLE   

La ferme de Khombole a été aménagée sur 50 
ha par le conseil municipal de ladite ville 
dans le cadre de la coopération décentralisée. 
Les investissements ont, en effet, été réalisés 
avec la Commune Italienne :de Pontadera. 

Les infrastructures sont constituées d’une 
clôture, d’un forage équipée, de bassins de 
stockage d’eau et de bâtiments d’exploitation. 
L’A.N.REVA apporte un appui technique et 
matériel. Elle fournira un réseau d’irrigation 
goutte-à-goutte sur quelques cinq (05) hecta-
res et aménagera un (01) kilomètre de piste 
pour un désenclavement intégral. L’Agence a 
déjà fourni aux femmes exploitantes  un 
important lot d’arrosoirs et de pulvérisateurs 
pour contribuer à l’allégement des durs tra-
vaux d’arrosage qu’elles effectuaient préala-
blement à l’aide de récipients de fortune. 

 

 

 

pour un démarrage de la contre-saison froide 
dans les meilleures conditions. Le chou a été 
ainsi choisi comme principale spéculation de 
production hivernale. Le concombre et le 
maïs viennent en cultures d'appoint pour 
l'occupation optimale des superficies cultiva-
bles. 

L'appui de l'Agence REVA aux exploitants 
des pôles, tenant compte des contraintes 
inhérentes à cette phase de démarrage de la 
mise en valeur des fermes, comporte : un 
soutien en intrants (plants, semences, engrais, 

 

L a saison hivernale 2008 est celle de 
la première campagne de mise en 
valeur des fermes réhabilitées avec 
les ressources du BCI. La ferme de 

Djilakh conduira sa seconde campagne de 
production au cours de la dite saison. 

Le choix de l'assolement a été déterminé par 
la nécessité de libérer les parcelles à temps 

produits phytosanitaires) et petits matériels 
(instruments aratoires, matériels de pesée, de 
mesure, de pulvérisation et de protec-
tion) ;une intermédiation financière pour 
l'ouverture de comptes bancaires et l'obten-
tion de crédits de campagne ; une mise à 
disposition de conseils techniques, et une 
mobilisation d'opérateurs commerciaux pour 
l'écoulement des récoltes.   

La campagne 2008 de mise en valeur 
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Focus  
Le point sur les fermes réalisées en 2008 

Malick BÂ 

« La mission du REVA est de promouvoir des 
fermes modernes adossées à la maîtrise de 

l’eau » 

Cheikh LÔ « Le REVA, en somme, c’est l’agriculture conçue 
et vécue comme une nouvelle opportunité 

d’affaires au cour de la stratégie de 
développement économique et social du Sénégal » 
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NEUF PÖLES D’EMERGENCENEUF PÖLES D’EMERGENCE 

Outre la ferme-test de Djilakh (voir plus loin), le 
Royaume d’Espagne consacre dix millions 
(10.000.000) d'euros, soit près de six milliards 
cinq cent millions (6.500.000.000) de francs CFA à 
la réalisation de pôles d'émergences intégrés 
dans les différentes zones agroécologiques du 
territoire national.  

Neuf (09) pôles seront ainsi réalisés dont : 

Cinq (5) fermes modernes localisées dans les 
villages de Nguélou, de Pakathiar Ndawène, 
de Kandio Kamako, de Nétéboulou et de Ka-
fesse respectivement situés dans les régions de 
Fatick, de Kalolack, de Kolda, de Tambacounda 
et de Ziguinchor ; 

Une (1) ferme d’excellence à Keur Momar Sarr 
dans la région de Louga ; 

Une (1) ferme agropastorale à Mbilor, près de 
Richard Toll,  

Deux (2) pôles aquacoles, l’un à Pointe Sarène, 

dans le département de Mbour et l’autre à Diama, 
dans la région de Saint-Louis, avec des productions 
respectivement consacrées aux algues marines, et 
aux tilapias (carpes). 

L’appel d’offres de réalisation de ces fermes a été 
lancé le 17 juin 2006. Les entreprises soumissionnaires 
ont effectué, avec les équipes d’experts de 
l’A.N.REVA, une série de visites des sites susvisés 
afin de collecter toutes les informations nécessaires à 
la bonne formulation des offres techniques. 

La procédure de ce marché suit son cours normal et 
devra aboutir à la mise en valeur effective des fermes 
au début de l’année 2009.  

DJILAKH PHASE II 

Un financement complémentaire de 515 millions de 
francs CFA a été attribué par la Coopération Espa-
gnole pour consolider la mise en valeur de la ferme 
de Djilakh. 

Il est principalement destiné au renforcement des 
capacités techniques et professionnelles par la forma-
tion et l’envoi d’experts et l’organisation de voyages 
d’études. 

 

NDEYE NGOMENENDEYE NGOMENE  

L e Royaume du Maroc a attribué au Gou-
vernement du Sénégal une contribution 
financière de 596.464.443 FCFA pour la 
réalisation du Pôle d’Excellence de Ndèye 

Ngomène, dans la communauté rurale de Keur 
Moussa, à proximité de la commune de Pout. 

Le pôle couvre une superficie de 100 hectares desti-
nés à la production de spéculations horticoles pour 
l’exportation. Près de 250 jeunes hommes et femmes 
pourront y être installés en qualité d’exploitants 
agricoles. 

Le Conseil Rural de Keur Moussa a affecté à l’A-
gence la superficie requise.. 

Les entreprises SVTP et CITAP ont été respective-
ment retenues, le mercredi 9 avril 2008, pour les lots 
1 (forages, équipements d’exhaure et réseau d’irri-
gation) et 2 (bâtiments, terrassements, pistes et 
château d’eau).  

Les procédures administratives d’adjudication du 
marché sont arrivées à terme et ces entreprises sont 
en cours d’installation pour la réalisation du pôle. 

Un comité de pilotage sera incessamment mis en 
place pour impliquer toutes les acteurs locaux 
(administration, élus, services déconcentrés, société 
civile et organisations professionnelles) dans la 
supervision du pôle. 

  

  

  

  

Agenda 

Focus 

1 Ndèye Ngomène Pôle d'Excellence 100 
2 Pointe Sarène Pôle Aquacole (production d'algue marine) 50 
3 Djilakh Ferme Villageoise Moderne 50 
4 Mbilor Ferme Agro-Pastorale 100 
5 Diama (Maraye) Ferme Aquacole (production de carpes) 50 
6 Keur Momar SARR Pôle d'Excellence 100 
7 Pacathiar Ndawène Ferme Villageoise Moderne 50 
8 Nguélou Ferme Villageoise Moderne 50 
9 Nétéboulou Ferme Villageoise Moderne 50 

10 Kafesse Ferme Villageoise Moderne 50 
11 Kandio Kamako Ferme Villageoise Moderne 50 

12 Kirène Ferme Villageoise Moderne 40 
13 Ndiéguène Ferme Villageoise Moderne 10 
14 Darou Ndoye Ferme Villageoise Moderne 10 
15 Ndialakhar Ferme Villageoise Moderne 100 
16 Douloumadji Ferme Villageoise Moderne 50 

17 Tivaouane Peulh Ferme Villageoise Moderne 11 

 Localisations  Types  Superficies  (ha)  

         Abdoulaye SEYE 
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Programme REVA 2008-2009 

P our la période 2008 – 2009, l'Agence conduit un programme de réalisation des 17 pôles d'émergence intégrés indiqués au tableau qui suit. 

Cet ensemble est constitué de trois (03) catégories de fermes selon les sources de financement concernées, à savoir le Royaume du Maroc, le Royaume d’Espa-
gne et le Gouvernement du Sénégal à travers le Budget Consolidé d’Investissement (BCI). 

Le montant total des investissements est de 7 milliards dont 6.500.000.000 FCFA du Royaume d’Espagne, 596.464.443 F.CFA du 
Royaume du Maroc et 152.000.000 du BCI. 

7.000 emplois directs et 15.000 emplois indirects seront créés au niveau de ces pôles. Le revenu moyen procuré par emploi direct est de 1.500.000 FCFA par 
HA et par campagne. Au total, deux à trois campagnes de production peuvent être mises en valeur par an. 
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LE SAVIEZ-VOUS? 

C ’est un concept du chef de l’Etat pour relever de défi de 
la souveraineté alimentaire, écarter tout risques de 
disette ou de famine et produire l’abondance. 

La GOANA est ainsi une stratégie d’intensification des 
mesures prises ces dernières années. 

Elle est une confirmation de la Stratégie de Croissance Accélérée, 
faisant du secteur de l’agriculture la base du développement et le 
moteur essentiel de la croissance économique. 

Elle est une option pour une croissance plus saine, plus vertueuse, 
avec une production de nourriture plus abondante profitant aux 
catégories sociales les plus faibles que sont les ruraux, les enfants, 
les femmes et les personnes âgées. 

Enfin, la GOANA est surtout un appel à une coalition nationale 
des acteurs économique pour un développement endogène., 
harmonieux et durable du Sénégal., ouvrant ainsi une large pers-
pective pour l’emploi des jeunes. 

Elle a 5 objectifs spécifiques de production à court terme, concer-
nant quatre filières végétales et une filière animale :  

Maïs: 2.000.000 tonnes,  

Manioc: 3.000.000 tonnes,  

Riz: 500.000 tonnes,  

Lait: 400.000.000 litres.  
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           Cheikh Ahmadou B. NDAO 

Partenariat  
Les partenaires  

P our assurer l'intermédiation financière 
susvisée, l’Agence a développé des rela-
tions de coopération avec des partenaires 
financiers fortement engagés dans l'appui 

aux initiatives privées agricoles. Il s'agit notam-
ment du Programme de Modernisation et d'Inten-
sification de l'Agriculture (PMIA), de la Caisse 
Nationale de Crédit Agricole du Sénégal (CNCAS), 
de la Banque Régionale de Solidarité (BRS) et du 
Fonds de Promotion Economique (FPE). 

Les processus de négociation ayant abouti à la 
formalisation de cadres de coopération avec l'en-
semble de ces partenaires sont évoqués au chapitre 
6 qui traite du partenariat dans sa globalité. 

Privilégiant une démarche de coopération avec les 
différentes catégories d'acteurs du secteur agricole, 
l'A.N.REVA s'attèle au développement d'une dyna-
mique de dialogue avec ses partenaires stratégi-
ques autour des multiples et complexes probléma-
tiques de l'agriculture sénégalaise, au sens large. A 
cet effet, l'Agence a développé une série d'échanges 
avec ses partenaires naturels et stratégiques que 
sont la Direction de l’Elevage, l’Agence d’exécution 
espagnole TRAGSA, le PMIA (Programme de 
Modernisation et d’Intensification de l’Agriculture, 

l’APIX  SA, la SODEFITEX, l’ANCAR, la Direction 
des Bassins de Rétention et des Lacs Artificiels, la 
Direction d’Exploitation et de Maintenance, la 
Direction de Gestion et de Planification des  

ressources en Eaux, le Programme de Développe-
ment des Marchés agricoles au Sénégal (PDMAS), 
a Direction de la Pêche Continentale et de l’Aqua-
culture, le Groupe agro-industriel Van Oers, le 
Projet Agro-pastoral de Tivaouane (PAPASTI), 
l’Institut Sénégalais de Recherche Agronomique 
(ISRA), l’Université Gaston Berger, l’Université de 
Thiès, ….  

Cette opportunité de partage d’information a 
permis à l’Agence de diversifier amplement ses 
contacts dans des domaines aussi variés que la 
finance, la communication, la technologie agroali-
mentaire et le marketing.   

La GOANA Recherche-développement : La langouste  

E n perspec-
tive de la 
réalisation 
d'un pôle  

d'élevage de lan-
gouste royale à 
Pointe Sarène, une 
opération-test de 
faisabilité a été 
initiée par l'Agence, 
en collaboration  
avec Mentun 
Consultaria Cientfi-

ca et la Direction de la Pêche Continentale et l’Aquaculture du 
Ministère de l'Economie Maritime 

La première mise à l'eau d'une dizaine de cages de grossissement, 
contenant dix (10) langoustes chacune, a été effectuée le jeudi 6 
mars 2008 dans le long des côtes de Pointe Sarène et de Djiffère.  

L'opération se déroule bien et l'évaluation finale est prévue à la 
fin de l'année 2008. 

1° Essais de croissance à la Pointe Sarène 

Objectif: produire des langoustes de taille commercialisable (300 à 
500g 

 Stratégie basée sur la collecte de nais sains dans milieu naturel à 
l’aide d’un piège fabriqué , puis grossissement en offshore dans 
cage en netlon avec distribution d’aliment frais 

Durée élevage: 12 à 18 mois 

 

                                                                                

Test de production de langouste royale à Pointe 
Saréne 

Vaque NDIAYE 


